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CINQ individus de nationa-lité équato-guinéenne ontété appréhendés par leséléments de la brigade-centre de gendarmerie deBitam, voilà deux se-maines. Ils ont pour nomsAvellino Mba-Avomo, Rai-mundo Mba-Akieme, PedroEssono-Essono-Meyia, Is-maël Essono-Nchama etFlocencio Ndong-Nchama.Ils envisageaient de reven-dre dans le chef-lieu du dé-partement du Ntem, unvéhicule Toyota de typeHilux double cabine volédans leur pays.Selon une source prochedu dossier, tout est parti dedeux appels téléphoniquesreçus, le samedi 18 novem-bre, par les agents de labrigade-centre de Bitam.Par ces coups de fil, lespandores étaient informésque cinq Equato-guinéens,auteurs du braquage d'unChinois, Pan Chiujiong,dans leur pays, se trou-vaient dans ce départe-ment du Woleu Ntem.

L'informateur des gen-darmes affirmait en outreque les intéressés séjour-naient à Bitam dans le butde revendre l'automobiledérobée, leur donnantmême l'identité de l'ache-teur. Par la suite, la brigade degendarmerie mettra enalerte ses éléments en fac-tion aux postes de contrôlede Billy-Éba'a (carrefourdes routes

Cameroun/Gabon/Guinée-équatoriale) et Messang(tronçon Bitam-Oyem),deux quartiers situés auxportes de Bitam. Une patrouille est égale-ment déployée à diverspoints stratégiques de lacommune. Et c'est juste-ment celle-ci qui va locali-ser, puis interpeller, auquartier Mbatoua, troissuspects circulant à borddu véhicule recherché. 

Peu de temps après, deuxautres membres du groupesont arrêtés à l'hôtel Bene-dicta. Après quoi, la bandeau complet est conduitesous bonne escorte à la bri-gade. Lors de l'interroga-toire, alors que sesprésumés complices déci-dent de ne pas collaboreravec les enquêteurs, PedroEssono-Essono-Meyia sedésolidarise d'eux. C'est luiqui permet aux enquêteurs

d'apprendre que le bra-quage du Toyota Hilux dou-ble cabine du ressortissantchinois s'est produit auport de Bata. Puis, PedroEssono décrit le mode opé-ratoire mis en place par sescamarades et lui pour par-venir à leurs fins. Ainsi, c'est Honorio, ungendarme équato-guinéen,qui conduisait le véhiculede Pan Chiujiong, pendantque ses complices neutrali-saient ce dernier. 
PLACÉS SOUS MANDAT
DE DÉPÔT• A mi-cheminentre Bata et Ebebiyin,l'automobile marquera unarrêt, le temps de permet-tre au gendarme de ligoterles mains et les pieds de lavictime. Le malheureux estensuite abandonné à sontriste sort au bord de laroute, pour l'empêcher denuire à leur plan. Cette précaution prise, lesmalfaiteurs poursuiventleur route en directiond'Ebebiyin, où ils passentla nuit. Le lendemain, ilsfranchissent facilement lafrontière Guinée équato-riale/Gabon et tous lescheck-points situés le longde la route qui mène àBitam, grâce à l'entregent

de leur complice et compa-triote gendarme.Une fois à Bitam, les cinqacolytes contactent leurclient, sieur A. A. qui, sem-ble-t-il, leur avait déjàremis une avance de 500000 francs, sur les 13 mil-lions de francs convenuscomme prix de vente duvéhicule. Mais la transac-tion échoue prématuré-ment, grâce àl'intervention de la gendar-merie de la localité, quimet un terme à cette aven-ture, en procédant à l'ar-restation de tous lemembres de l'équipe. Saufun, le gendarme, Honorio,sur qui ils ne sont pas par-venus à mettre la main.Après le bouclage de l'en-quête préliminaire, les cinqsuspects Équato guinéensont été présentés au procu-reur d'Oyem, le lundi 27novembre dernier. Le juged'instruction qui les audi-tionnait les a inculpés devol de véhicule. Puis, les aplacés sous mandat dedépôt à la prison centraled'Oyem. Quant au présumé receleurA. A., il a bénéficié d'une li-berté provisoire.

Les suspects pris avec le véhicule de la victime à Bitam
Après avoir braqué un Chinois en Guinée équatoriale

SCOM
Libreville/Gabon

Quatre des cinq mis en cause.
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UN jeune compatriote de18 ans, Steeve KevinMayombo Koumba, donnécomme voleur présumé etson receleur, dont l'identiténe nous a pas été commu-niquée, font actuellementl'objet de poursuites judi-ciaires. Mayombo Koumbaest suspecté d'être impli-qué dans le vol d'un écranplasma et d’une chaîne àmusique au domicile deMaurice Mouiry, au quar-tier Dourougni, dans lepremier arrondissementde Mouila. Pour avoiracheté ces biens dérobés,son acolyte lui, devra ré-pondre du chef d'accusa-tion de receleur.En opérant, Steeve Kevin

Mayombo Koumba et sescomplices (actuellementen fuite) se seraient intro-duits par effraction chezleur victime. En effet, aprèsavoir défoncé la fenêtre, legroupe de malfaiteurs a faitirruption dans la maison

alors que les occupantsdormaient déjà. Un écranplasma et une chaîne à mu-sique ont ainsi été empor-tés subrepticement par lesintrus.Ce n'est que le matin, à sonréveil, que le chef de fa-

mille a constaté la dispari-tion de ses appareils. Uneplainte contre "X" a été parla suite déposée à la direc-tion provinciale des re-cherches de lagendarmerie de la Ngou-nié, basée à Mouila.

L'enquête ouverte à ceteffet a conduit à l'arresta-tion, d'abord, de sieurSteeve Kevin MayomboKoumba, puis du présuméreceleur. Les objets volésont d'ailleurs été retrouvéschez ce dernier, avant

d'être restitués à leur pro-priétaire.
DÉTENTION PROVI-
SOIRE• Au cours de l'inter-rogatoire, sieur Mayombo acatégoriquement nié lesfaits, accusant plutôt sesamis d'avoir fomenté cecoup.Ce qui n'a pas empêché lagendarmerie de présenterles deux mis en cause de-vant le parquet de Mouila.Le juge d'instruction, aprèsaudition, les a inculpés de"vol aggravé", pour le vo-leur présumé, et de "com-
plicité de vol aggravé",pour le receleur présumé,puis les a placés sous man-dat de dépôt à la prisoncentrale de Mouila, où ilsattendent leur jugement. Leurs complices, actuelle-ment en cavale, sont acti-vement recherchés.

Mayombo Koumba et le receleur incarcérés
Pour le vol d'un écran plasma et d’une chaîne à musique

BPIM
Mouila/Gabon
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L'un des suspects, Steeve Kevin Mayombo Koumba (ici avec les appareils volés), clame cependant son inno-
cence. Photo de droite : Le matériel volé.
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UN accident de la circula-tion s’est produit, derniè-rement, à proximité de lastation-service Petro-Gabon, au quartier Ba-vanga, dans le deuxièmearrondissement de la com-mune de Mouila. Celui-ci amis en scène deux véhi-cules, un camion Isuzu etun Toyota Carina E, faisant

quelques blessés . Selon les témoignages re-cueillis sur place, le ToyotaCarina E, qui avait à sonbord deux personnes, rou-lait dans le sens Ba-vanga/Carrefour militaire.Tandis que le camion, quifaisait le sens opposé,transportait quatre passa-gers.Parvenu au niveau de lastation-service Petro-Gabon, le chauffeur duToyota Carina E auraitperdu le contrôle de son

véhicule, puis a foncé sur lecamion. Ce dernier, dansune manœuvre désespéréeen vue d’esquiver le petitvéhicule, s'est retrouvécouché sur le flanc droit, encontrebas de la chaussée.Bilan: trois blessés - tousdes passagers - avec descontusions sur le corps.Des témoignages concor-dants font état de ce que leconducteur du Toyota Ca-rina E était en étatd’ébriété. Pire, le véhiculequ'il conduisait, propriété

d'un militaire, ne possédaitaucun document afférent àla conduite automobile. De même, la prise encharge des soins de santédes blessés n’a été assuréeni par le propriétaire ducamion Isuzu, ni par celuidu Toyota Carina E.Une enquête a été ouvertepar les services compé-tents, afin de déterminerles circonstances exactesde l’accident et situer lesresponsabilités.  

Des blessés dans un camion qui finit sa course contre un talus 
Accident de la circulation à Mouila

F.N
Mouila/Gabon

L'état du camion après l'accident.
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